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LE PINCEAUJ A AIR

Pinceau à air !... A ir Brusk !... Cette alliance
de mots semble bizarre au premier abord. Qu'est-
ce que peut être un pinceu à air ?... Une inven-
tion américaine et une invintion des plus u-
rieuses par son application pratique. C'est un

petit instrument qui, pour l'artiste et tous ceux
qui cultivent les arts graphiques, constitue un
complément précieux soit de la plume, soit du
crayon, soit de l'estompe. Il se présente, par cela
même, comme un auxiliaire merveilleux du pho-
tographe, ami de la retouche. Je crois qu'il est
impossible de rosséder un outil plus souffle, ni
plus apte à mieux rendre, avec (les valeurs incom-
parables, les nuances les plui délicates.

En principe, le l.inceau à air est tout simple-
ment un pulvéritateur (l'encre et deý couleurs
agissant sous l'influence d'n jet d'air. Pratique-
nmen t il se compf-se de trois parties: .I une
pompe à air; 2o un réser% oir d'air; :;o une poignée

contenant tout le mécanisme pulvérisateur.
La pompe est une pompe foulante ordinaire.

Elle se place sous Ics pieds de l'opérateur. Une
sorte de semelle dans laquelle s'emboîte la chaus-
sure, plermet à l'artiste (le faire manoeuvrer sa

pompe en toute facilité. Comme dans les petites
pompes qui servent à gonfler les bandages pneu-
matiques des bicyclettes, la partie mobile est le
corps de pompe lui-même monté sur dcs roulettes.

Quant au piston, il se trouve maintenu à l'uine de
ses extriémités par une pièce vissée sur le parquet.

Comprimé î>ar des coulps de pédale successifs,
l'air se rend et s'emîmagasine dans un réservoir

installé tout contre le chevalet sur lequel on tra-
vaille. De ce réservoir il patse, par un tuyau de

caoutchouc dans la poignée qui contient tout le me-
canisînie du système et le pincý-au proprement dit.

Sous l'arrivée de l'air du réservoir le nmécanismîe
se trouve actionné. Il se compoize d'une petite
roue motrice susceptible d'imprimer un rapide
mouvement de va-et vient à une aiguille qui, tra-
versant une boîte à couleurs, désagrège la matière
pour en former une très fine poussière. Le cou-
rant d'air projette alors celle ci par l'ouverture
sur le papier, le carton, la toile ou toute autre

matière sur laquelle on veut tracer un dessin.

Des régulateurs accesasoires commandent la den-

sité et l'intensité du jet. Do cette f içon la dlistri-
bution (le la cou'eur reste constatunîet sous le
contrôle de l'artiste. Il n'y a point de ba'vure-s et
la teinte demi-ure exactemeint. là oit on <lèrose.

Toute couleur étant pub ërisal.le sur toute sub-
st-tnce, vous voyzde pîrimîe coup les iînnombîlrablles
applications dtu pinceau à ait-. l)vs-ins à l'encre
de Chinp, aquarelle s, lithogr-aphies, retouches des
phiotagraphies : phototypies, photocopies, agi an-
dissements. etc., etc. En ce qui concerne l'aqua-
relIe, on peut, à l'aide du pinceau à air super-
poser les couleurs sans les mélanger rar itvaince.
On projette lis teintes générales, on délimite les
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lignes du dessinî, on nuance' à 1 infini par (le nou-
vplles pulvérisations plus leg('res. On peut ainsi
coorier à s'in gré il' s phiotoeopies. La ra.pidité
d'exécc ut"on est ex trêime. D es boutons (le r(fgliîge
permeittt li no t ransformiation instantanée ou1
gradl ile (lu caimnaI l ' e iîaiî t par î conséquent
ltk format ion <l'un véri1aIel,' î'iîîccatu plus ou mîoins
gro.a, plus ou nmoins chiargé dle couleur.

L'aspect (l-s desýsins obtenus par le pinceau à
air présente un caractère assez spécial. Graduées
par des ombres claires et transparentes, toutes les
demii-teintes,n môme dlans les parties lesplus foncées,
se trouvent illunuin&-s par <les interstices blancs.

Si le pinceau à air est uine invention très sé-
rieuse, ttés digne d'être prise on considlérationî et
tonte, nouveîl le poil[ n'i ous, il y 4L dtî<.à 1uelîjut-a
année-- qu'on la, connaît aux FEtat s I in is. I l'ii
avant son fonctioninemeint à 1'Flxposiuioii de Clii-
cage, d ouel le nous vient, le Franîîîklin- I natitut
dea Philadll ie avait, (-,i 1 S86, décerné à cette
inavention I- m~nédailIle ElIliot Cusson. Ent donnî an t
cette di - i uc tion au pi îi 'eau àh ai r, lu jury dul
Iran klIiii-hI stit ut lii oi îîais i în avantîî''
pairticuilier. 'Toius leýs de.ssins obtenîus par I 'ii j loi
de ce piniceau consî'i-vnt iniioi apîparence et
même aspect quelle (lume soit lit olirectioa des
rayons lumîineux qui les éclairent. (1 Ce ioi~ii
ni'a pas lieu avec les dessiuns au crayoni. P>endant
l'exécutioni, la surface ruguî'usi' du1 papier, se
charge, oin etht, (Io cou tu r pIu (tc u cô6té gelaîré
quo1( du l 'autre. Si fino, ai lé'clàt quîme puisse liaraitre
fin dessin au crayon, ' ul sous un certangl dle
luiè 're', celui sous lequeml il aL qté exécuité, il 4o

miontre lâchté et grossie, i(lès qîu'o 'cl'enivisalge, par
exemple-, You s tiii anîgl e de lumnièure iniveie l.I'oinit

de' mîécomp~te seîiillalîle avec le pinîevau ài air. I t

pro ction régul Iière et. syi iétlriî1uI dle la coul vu r
Bir le papieri couvre uni formiémnieît et égalimi iiit

t. utes les rugosités de celui-ci. Part ant, quel queî~îî
soit lîU.ltSOUS lequiel on1 exaillre l'(IUvrî' dlu
p îîceau àt ail-, celle ci garude titi :tspg* t. iimnlil nalle.

EAn seiîîine, nous nlous trouiow viuîi plrésenlce
d 'un noulveau îîoyî 'n graphique iii ,' pIlns cuie ux,
(.n- mîême temlps quI' des plus tif -s et, <lis plus

i itiePauts.Il est à souîlmli te q'uln'il a-propalge.
il a vraimen'it toîut 'e qui'il f;til. pour obtenmir eni
toits pays droit (le î-itë et grandues lettres de natu-
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